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Résumé 

Le covoiturage est un mode de transport qui consiste à partager le véhicule d'un 

particulier pour un trajet commun. Cette pratique n'est pas à but lucratif, puisque l'intérêt du 

propriétaire du véhicule est seulement de partager les frais d'utilisation de la voiture et d'avoir 

un peu de compagnie pour son voyage. Mais les avantages du covoiturage ont dépassé ce cadre. 

En effet, le covoiturage joue un rôle important en termes d’impact environnemental puisqu'il 

contribue à réduire les émissions de gaz à effet de serre et les émissions polluantes. Il pourrait 

aussi être "la solution" miraculeuse qui aiderait à mettre fin aux conséquences néfastes des 

congestions routières et contribuer ainsi à améliorer la qualité de transport, surtout dans les 

grandes villes et dans les périodes estivales. La réussite d'une telle pratique est fortement liée à 

l'adhésion d'un grand nombre d'adeptes. Pour se faire, il est primordial d'instaurer un système 

de gestion de covoiturage ralliant efficacité et qualité de service en termes de gestion des 

réponses aux nombreuses demandes provenant des participants. Notre solution c’est la 

conception et la réalisation d’une application web Java EE pour la gestion du covoiturage en 

Algérie. 

  Les mots clé : Covoiturage, JavaEE, application web. 

 

Abstract 

Carpooling is a mode of transportation that involves sharing an individual's vehicle for a 

common trip. This practice is not for profit, since the interest of the owner of the vehicle is only 

to share the cost of using the car and to have some company for his trip. But the benefits of 

carpooling have gone beyond this framework. Indeed, carpooling plays an important role in 

terms of environmental impact since it contributes to reducing greenhouse gas emissions and 

polluting emissions. It could also be "the miraculous solution" which would help to put an end 

to the harmful consequences of road congestion and thus contribute to improving the quality of 

transport, especially in big cities and in summer periods. The success of such a practice is 

strongly linked to the adhesion of a large number of followers. To do so, it is essential to set up 

a carpooling management system combining efficiency and quality of service in terms of 

managing responses to the numerous requests from participants. Our solution is the design and 

production of a Java EE web application for the management of carpooling in Algeria. 

The key words : Carpooling, JavaEE, web application. 
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1 Introduction générale : 

1.1  Contexte : 

    Les dernières années sont marquées par une augmentation massive des demandes de 

déplacement. Cette augmentation exige le développement et l’amélioration continue des 

moyens de transports. Pourtant, et malgré son évolution, les transports en commun restent 

moins compétitifs par rapport aux exigences des usagers, notamment dans les milieux ruraux. 

Grace a sa disponibilité et son efficacité, la voiture individuelle reste le moyen de transport 

privilégie notamment dans ces zones non urbaines. 

1.2 Problématique : 

    Dans l’optique de réaliser un service de covoiturage répondant aux besoins de déplacement 

et remédiant aux problèmes écologiques et économiques mentionnes auparavant, il va falloir 

trouver une solution formée par des affectations optimisées et un ensemble de tournées de 

véhicules pour servir les requêtes émises dans les meilleures conditions.  

   Les outils mettant en place de tels services font ainsi l’objet d’intérêt de plusieurs industriels 

ainsi que des chercheurs académiques.  

    Usant des technologies nouvelles, la mise en place d’un système plus ou moins évolué prime 

sur tout autre objectif au niveau des approches existantes.  

  Il existe des dizaines de sites internet qui proposent des services de covoiturage.  

Cependant, la majorité de ces plateformes offrent un service assez limite tels que les 

publications et les consultations d’offres et de demandes.  

   En effet, l’utilisateur doit chercher ≪ tout seul ≫ ses partenaires et récupérer ainsi les 

coordonnées des covoiturer pour une éventuelle prise de contact 
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I.1 Introduction : 

       L’objectif de ce chapitre, c’est les applications web avec le Modèle-Vue-Contrôleur 

(MVC), leur principe et architecture. Puis, la définition de JavaEE avec leur Composants, 

l’architectures, les API et services de Java EE. 

I.2 Modèle-Vue-Contrôleur (MVC) : 

Avant de nous lancer dans un développement, clarifions ce motif de conception (pattern design) 

dit Modèle-Vue-Contrôleur (MVC). Il est maintenant très répandu et accepté sans contestation 

comme un de ceux menant, notamment pour la réalisation de sites Web dynamiques, à une 

organisation satisfaisant le but recherché d’une organisation rigoureuse et logique du code. 

Un des objectifs est la séparation des différentes couches constituant une application interactive, 

de manière à simplifier la gestion de chacune, par exemple en permettant la remise en cause 

indépendante de l’un des composants de l’architecture globale. Il devrait par exemple toujours 

être possible de revoir complètement la présentation d’un site sans toucher au code applicatif 

(ou métier), et, réciproquement, le code métier devrait être réalisé avec le minimum de 

présupposés sur la présentation. La question de l’évolutivité est elle aussi essentielle. Un 

logiciel doit être modifiable facilement et sans dégradation des fonctions existantes 

(régression). Enfin, dans tous les cas, l’organisation du code doit être suffisamment claire pour 

qu’il soit possible de retrouver très rapidement la partie de l’application à modifier, sans devoir 

ouvrir des dizaines de fichiers. C’est notamment très utile sur de gros projets impliquant 

plusieurs personnes : le partage des mêmes principes de développement et de structuration 

représente à terme un gain de temps considérable. 

I.3 Principe général de MVC : 

Le MVC est un motif de conception (design pattern) qui propose une solution générale au 

problème de la structuration d’une application. Le MVC définit des règles qui déterminent dans 

quelle couche de l’architecture, et dans quelle classe (orientée-objet) de cette couche, doit être 

intégrée une fonctionnalité spécifique. Une application conforme à ces règles est plus facile à 

comprendre, à gérer et à modifier. Ces règles sont issues d’un processus d’expérimentation et 

de mise au point de bonnes pratiques qui a abouti à une architecture standard. 
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I.4 Vue d’ensemble de MVC : 

L’objectif global du MVC est de séparer les aspects traitement, données et présentation, et de 

définir les interactions entre ces trois aspects. En simplifiant, les données sont gérées par le 

modèle, la présentation par la vue, les traitements par des actions et l’ensemble est coordonné 

par les contrôleurs. La figure 1 : Architecture MVC donne un aperçu de l’architecture obtenue, 

en nous plaçant d’emblée dans le cadre spécifique d’une application Web. 

La figure 1 : montre une application constituée de plusieurs contrôleurs, chaque contrôleur 

étant lui-même constitué d’un ensemble d’actions. La première caractéristique de cette 

organisation est donc de structurer hiérarchiquement une application. Dans les cas simples, un 

seul contrôleur suffit, contenant l’ensemble des actions qui constituent l’application Web. 

Chaque requête HTTP est analysée par le framework qui détermine alors quel sont le contrôleur 

et l’action concernés. Il existe un contrôleur frontal (intégré au framework et donc transparent 

pour le programmeur), chargé de recevoir les requêtes HTTP, qui exécute l’action en lui passant 

les paramètres HTTP. Il se base notamment sur les mappings qui associent des URLs à des 

servlets, 

Au niveau du déroulement d’une action, les deux autres composants, la vue et le modèle, entrent 

en jeu. Dans le schéma de la figure Architecture MVC, l’action A1 s’adresse au modèle pour 

récupérer des données et éventuellement déclencher des traitements spécifiques à ces données. 

Figure 1:Architecture MVC [1] 

http://orm.bdpedia.fr/mvc.html#mvc
http://orm.bdpedia.fr/mvc.html#mvc
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L’action passe ensuite les informations à afficher à la vue qui se charge de créer la présentation. 

Concrètement, cette présentation est le plus souvent dans notre cas le document HTML qui 

constitue la réponse HTTP. 

Il s’agit d’un schéma général qui peut se raffiner de plusieurs manières, et donne lieu à plusieurs 

variantes, notamment sur les rôles respectifs des composants. Sans entrer dans des discussions 

qui dépassent le cadre de ce document, voici quelques détails sur le modèle, la vue et le 

contrôleur. 

I.4.1 Le modèle : 

Le modèle implante les fonctionnalités de l’application, indépendamment des aspects 

interactifs. Le modèle est également responsable de la préservation de l’état d’une application 

entre deux requêtes HTTP, ainsi que des fonctionnalités qui s’appliquent à cet état. Toute 

donnée persistante doit être gérée par la couche modèle, mais des objets métiers non persistant 

implantant une fonctionnalité particulière (un calcul, un service) sont également dans cette 

couche. Le modèle gère les données de session (le panier dans un site de commerce électronique 

par exemple) ou les informations contenues dans la base de données (le catalogue des produits 

en vente, pour rester dans le même exemple). Cela comprend également les règles, contraintes 

et traitements qui s’appliquent à ces données, souvent désignées collectivement par l’expression 

logique métier de l’application. 

I.4.2 La vue : 

La vue est responsable de l’interface, ce qui recouvre essentiellement dans notre cas les 

fragments HTML qui sont assemblés pour constituer les pages du site. La vue est également 

responsable de la mise en forme des données (pour formater une date par exemple) et doit 

d’ailleurs se limiter à cette tâche. Il faut prendre garde à éviter d’y introduire des traitements 

complexes qui relève de la logique métier, car ces traitements ne seraient alors pas réutilisables 

dans un autre contexte. En principe la vue ne devrait pas accéder au modèle et obtenir ses 

données uniquement de l’action (mais il s’agit d’une variante possible du MVC). 

La vue est souvent implantée par un moteur de templates, dont les caractéristiques, avantages 

et inconvénients donnent lieu à de nombreux débats. Une des difficultés est qu’il est souvent 

nécessaire de prendre des décisions concernant l’affichage dans la vue elle-même (par exemple, 
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si telle donnée a telle valeur, alors on affiche tel fragment). Ces décisions s’implantent avec des 

instructions impératives comme les tests ou les boucles, ce qui soulève deux problèmes 

majeurs : 

• La vue devient lourde et ressemble à de la programmation, ce qu’on voudrait éviter ; 

• Et surtout si on permet de coder dans la vue, qu’est-ce qui empêche un programmeur 

d’y mettre de la logique métier ? On risque de perdre la clarté du modèle MVC. 

Dans le cas de Java, les outils pour gérer les vues ont beaucoup évolué, depuis les Java Server 

Pages (JSP) jusqu’à la Java Standard Tag Library (JSTL) que nous présenterons plus loin. Les 

moteurs de Template, dans l’environnement Java, s’appuient sur ces outils. 

I.4.3 Contrôleurs et actions : 

Le rôle des contrôleurs est de récupérer les données utilisateurs, de les filtrer et de les contrôler, 

de déclencher le traitement approprié (via le modèle), et finalement de déléguer la production 

du document de sortie à la vue. Comme nous l’avons indiqué précédemment, l’utilisation de 

contrôleurs a également pour effet de donner une structure hiérarchique à l’application, ce qui 

facilite la compréhension du code et l’accès rapide aux parties à modifier. Indirectement, la 

structuration logique d’une application MVC en contrôleurs et actions induit donc une 

organisation normalisée. 

Les contrôleurs, comme leur nom l’indique, ont pour rôle essentiel de coordonner les séquences 

d’actions/réactions d’une application web. Ils reçoivent des requêtes, déclenchent une logique 

à base d’objets métiers, et choisissent la vue qui constituent la réponse à la requête. 

I.5 Composants et architectures Java EE : 

Les développements Java EE reposent sur un découpage en couches ou tiers, nous parlons alors 

d'applications multi-tiers. Trois grands tiers sont représentés : 

• La couche présentation (tiers Web). 

• La couche métier (tiers Métier ou tiers Business). 

• La couche stockage des informations (tiers Enterprise Information System). 
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Les applications sont découpées en plusieurs composants réalisant des fonctionnalités 

spécifiques et installés sur une machine serveur ou sur plusieurs tiers distribués. Les composants 

Java EE sont des unités autonomes assemblées dans une application Java EE composée de 

classes Java et de fichiers, et communiquant avec d'autres composants. De même, le code métier 

écrit est indépendant de la couche de présentation, ce qui est utile pour changer cette dernière 

ou pour l'afficher sur divers supports (Internet, Téléphonie...).  

D'après le schéma ci-après, la spécification Java EE définit les composants suivants :  

• Les composants Clients ou tiers Client sont des applications clientes (logiciel installé en 

local ou navigateur Web ou Applets) s'exécutant sur la machine des utilisateurs. 

• Les composants Web ou tiers Web sont les technologies Servlets, JavaServer Pages et 

Java- Server Faces. 

• Les composants métier ou tiers Métier sont des composants Enterprises Java Beans 

(EJB) représentant la logique métier, s'exécutant sur le serveur Java EE et dialoguant avec la 

couche de stockage (EIS : Enterprise Information System). 

Figure 2:Architecture Java EE standard [2] 
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Une application Java EE multi-tiers correspond à un ensemble de couches. Souvent considérée 

comme étant une architecture trois tiers, celle-ci est distribuée de manière physique sur trois 

machines :  

• La machine des clients. 

• Le serveur d'applications Java EE. 

• Le serveur de base de données ou de stockage. 

I.5.1 Les composants clients ou tiers Client : 

La plate-forme Java EE propose trois types de clients : les clients Web, les Applets et les 

applications clientes riches type Java SE.  

I.5.1.1 Les clients Web : 

Un client Web consiste en des pages Web de différents types (HTML, XHTML, XML, 

JavaScript ou autres) générées à partir de composants exécutés côté serveur dans un conteneur 

Web et capables de répondre aux requêtes HTTP en provenance du navigateur Internet. Ces 

programmes côté serveur sont représentés en Java EE par les Servlets, pages JSP et JSF. Ces 

programmes serveur ne réalisent en général pas directement les accès aux bases de données 

mais s'occupent de la logique applicative.  

 I.5.1.2 Les clients Applets : 

Les Applets sont des interfaces graphiques Java SE exécutées dans un navigateur Web. Ces 

applications utilisent une interface graphique évoluée de type SWING et sont exécutées dans 

une machine virtuelle Java installée dans le navigateur. Cependant cette technique est plus 

contraignante à maintenir, requiert des accès et des droits pour la sécurité et nécessite un plug-

in pour les navigateurs. Les clients Web sont donc préférables pour la création du tiers Client.  

I.5.1.3 Les applications clientes : 

Une application de type client est un logiciel riche, qui s'exécute sur la machine du client et 

fournit un ensemble de services aux utilisateurs par l'intermédiaire d'une interface graphique 

évoluée encore appelée Graphical User Interface (GUI).  
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Les clients et le serveur dialoguent ensemble par l'intermédiaire d'un composant standardisé 

nommé JavaBean ou classe Plain Old Java Object (POJO). Un composant JavaBean peut être 

vu comme la plus petite unité de communication entre les couches ou tiers Java EE. Les 

composants JavaBeans sont des objets, instances de classes POJO, composés de propriétés et 

de leurs accesseurs associés pour accéder aux données. Les JavaBeans s'exécutent sur le serveur 

Java EE et dialoguent avec les clients ou avec la base de données (tiers EIS).  

Ces applications riches sont développées avec les composants SWING en général, exécutées 

avec Java Web Start ou Application Client Container (ACC)  

La figure 2, montre les différents types de clients utilisés dans une plate-forme Java EE. Les 

clients riches de type application communiquent directement avec le tiers Métier alors que les 

clients de type navigateur Internet communiquent à travers le tiers Web par l'intermédiaire de 

pages exécutées sur le serveur et générées par des Servlets, JSP ou JSF.  

Figure 3:Communication Java EE entre les différents tiers [2] 
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I.5.2 Les composants Web ou tiers Web : 

Les composants Web Java EE sont des Servlets et/ou des pages Java Server Pages et/ou des 

Java Server Faces. Les Servlets sont des classes Java, capables d'intercepter et de gérer les 

requêtes du protocole HTTP. Les pages JSP sont des documents textuels exécutés comme des 

Servlets apportant une solution simplifiée pour la programmation de pages Web. La technologie 

Java Server Faces est construite à partir de Servlets et fournit un framework de développement 

pour accélérer la création d'applications Web.  

I.5.3 Les composants métier ou tiers Métier : 

Les composants métier ou tiers Métier représentent la couche business, avec les données du 

système, et sont de deux types :  

• Les entités beans (entitybean ou beanentity) peuvent être exécutées par un conteneur 

léger (pas forcément un serveur Java EE) et permettent de réaliser la persistance des données à 

partir des JavaBeans et de Java Persistence API (JPA) [2]. 

• Les Enterprise JavaBeans offrent des possibilités plus riches comme la gestion des 

transactions, les accès directs par clients riches ou encore la gestion automatique des sessions 

utilisateur, mais sont exécutés sur un conteneur lourd, c'est-à-dire compatible Java EE. 

Figure 4:Les composants de Java EE 

https://jlafosse.developpez.com/java/developpement-n-tiers/plate-forme-java-EE/images/img3.jpg
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La figure 3, présente le découpage du tiers Métier avec les entités beans et les Enterprise 

JavaBeans. Les informations sont reçues par un client léger au travers du tiers Web et des pages 

Internet, ou directement depuis un client lourd. Ces informations sont ensuite envoyées sous la 

forme de JavaBeans, images des informations en provenance des clients et à destination du tiers 

Métier pour stockage. Dans le sens inverse, les Enterprise JavaBeans (EJB) lisent les données 

en provenance du système de stockage, réalisent des opérations si nécessaires, et sont envoyés 

au client.  

La partie stockage des données, nommée tiers Enterprise Information System (EIS) est 

directement liée au tiers Métier et correspond dans la majorité des cas, aux systèmes de gestion 

de bases de données (Derby, MySQL, PostgreSQL, Oracle ou autres) ou à une entreprise 

ressource planning (ERP), un gros système transactionnel ou n'importe quel système de 

stockage évolué.  

 

 

Figure 5:Architecture évoluée Java EE 

https://jlafosse.developpez.com/java/developpement-n-tiers/plate-forme-java-EE/images/img4.jpg
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La figure précédente représente une architecture optimisée d'une application Java EE. Trois 

types de clients sont représentés (client Web, client Applet et client Application), le serveur 

Web utilisé en frontal est le serveur Internet de référence : Apache. Ce serveur renvoie 

indirectement les résultats des pages dynamiques exécutées par le serveur d'applications Java 

EE, et directement les contenus statiques de type images, CSS, JavaScript ou autres.  

La partie contrôleur contient la logique de traitement. Cette couche dialogue avec les différents 

types d'Enterprise JavaBeans (State less Bean, State ful Bean et Message Driven Beans). La 

couche métier est gérée par le standard JPA, permettant de paramétrer les classes ainsi que 

l'outil de persistance Eclipse Link, le tout configuré par le fichier persistence.xml.  

I.6 Les conteneurs Java EE : 

Les serveurs Java EE proposent plusieurs types de conteneurs (containers) pour chaque type de 

composant. Chaque conteneur a un rôle bien défini et offre un ensemble de services pour les 

développeurs :  

• L'annuaire de nommage d'accès aux ressources : Java Naming and Directory Interface 

(JNDI) est une interface unifiée de gestion de nommage pour les services et l'accès à ceux-ci 

par des applications. 

• L'injection dynamique de ressources. 

• La gestion des accès aux bases de données. 

• Le modèle de gestion de la sécurité. 

• Le paramétrage des transactions. 

Les exécutions et développements sont donc directement liés au conteneur utilisé et une 

application Java EE côté tiers Web ne sera pas programmée comme une application côté tiers 

EJB, par exemple. Les accès aux ressources nommées, les accès aux bases de données ou encore 

l'injection dynamique de ressources seront différents. Pour résumer, un conteneur permet de 

gérer le cycle de vie et la gestion des ressources.  

Une application Java EE de type Web nécessite un conteneur Web pour son exécution alors 

qu'une application utilisant les EJB nécessite un conteneur EJB pour son exécution. Chaque 

conteneur propose un ensemble de services avec ses avantages et ses contraintes.  
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L'architecture Java EE présentée dans la figure 6, est découpée selon plusieurs domaines ou services, 

appelés des conteneurs ou containers. D'après les précédents schémas, il existe en Java EE cinq types 

de conteneurs :  

• Java EE serveur, logiciel fournisseur du conteneur Web et EJB. 

• Web Container ou conteneur Web, capable d'exécuter des pages JSP, Servlets et 

programmes JSF (implémentation JSF nécessaire). Ces composants s'exécutent avec le 

conteneur serveur Java EE. Ce conteneur supporte les protocoles HTTP et HTTPS et dialogue 

avec différents types de clients (navigateur, application). 

• EJB Container ou conteneur EJB, responsable de la couche métier et de l'exécution 

des EJB. Ce conteneur fournit le mécanisme de gestion des EJB, la gestion de leur cycle de vie, 

les transactions, le service de nommage JNDI et la possibilité des déclenchements asynchrones. 

• Applet Container ou conteneur Applet, responsable de l'environnement d'exécution 

des Applets Java. Ce type d'application consiste en un navigateur Web et le plug-in Java, lancés 

en même temps sur le poste client. Ces programmes sont lancés dans un « bac à sable » aussi 

nommé « sandbox » afin de gérer la sécurité des accès sur le poste client. 

• Application Client Container (ACC) ou conteneur des applications clientes, permet 

l'exécution d'applications Java SE. L'application de type client et son conteneur sont lancés sur 

le client en simultané. Le conteneur d'applications client (ACC) propose une bibliothèque de 

classes, un système de gestion de sécurité et le service de nommage JNDI pour les applications 

Figure 6:Serveur Java EE et conteneurs 

https://jlafosse.developpez.com/java/developpement-n-tiers/plate-forme-java-EE/images/img5.jpg
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Java SE. La communication directe entre le conteneur client et le conteneur EJB est réalisée 

avec les technologies RMI-IIOP, alors que la communication avec le conteneur Web est réalisée 

avec le protocole HTTP pour les services Web. 

I.7 API et services Java EE : 

La plate-forme Java EE est la plus importante proposée par Oracle et regroupe les services de 

la plate-forme Java SE. Les services et API Java EE sont donc associés à une plate-forme et un 

ou plusieurs conteneurs. Les conteneurs étudiés précédemment proposent plusieurs services 

pour le développement d'applications. En tant que développeur, nous pouvons utiliser la totalité 

des services ou bien au contraire sélectionner uniquement les techniques nécessaires à la 

réalisation du projet. Chaque service s'exécute dans un des cinq conteneurs étudiés 

précédemment et offre d'autres méthodes en fonction de ce conteneur.  

I.7.1 Java Servlet (Technologie Java EE - Conteneur Web) :  

Ce service Java EE s'exécute dans le conteneur Web et propose un ensemble de classes de 

gestion des échanges HTTP de type requête-réponse. Avec la nouvelle version de Java EE, la 

technologie Servlet 3.0 facilite la configuration et supporte les annotations ou encore les 

traitements asynchrones.  

I.7.2 Java Server Pages (JSP) (Technologie Java EE - Conteneur Web) :  

La technologie Java Server Pages (JSP) s'exécute dans le conteneur Web et utilise le mécanisme 

de génération de Servlets à partir de documents textuels. Les JSP 2.2 contiennent des données 

statiques de type HTML, XHTML, JavaScript ou autres, et des balises ou tags JSP nommés 

JSTL correspondant à du code Java.  

I.7.3 Java Server Pages Standard Tag Library (JSTL) (Technologie Java EE - Conteneur 

Web) : 

La technologie Java Server Pages Tag Library (JSTL) est encapsulée dans des pages JSP et 

propose une librairie de balises XHTML standardisées. Ces balises proposent de gérer les 

conditions et itérations, l'internationalisation, les affichages HTML ou encore l'accès aux bases 

de données.  
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I.7.4 Java Server Faces (JSF) (Technologie Java EE - Conteneur Web) : 

La technologie JavaServer Faces s'exécute dans le conteneur Web et correspond à la réponse 

du consortium Java EE en matière de framework de développement côté serveur. JSF 2.0 est 

un framework de développement de projets Web proposant la construction rapide de code 

serveur, la validation des entrées, la gestion des modèles objets, la configuration de la 

navigation, les conversions de données, l'utilisation d'annotations, les balises et technologies 

d'affichages de données pour la partie Vue, le support de la technologie Ajax en natif et bien 

d'autres fonctionnalités. JSF est orienté composant et repose sur un cycle de vie proche du 

développement d'applications Java SE (écouteurs, évènements...).  

I.7.5. Java Data Base Connectivity (JDBC) (Technologie Java SE - Conteneur Web, 

Conteneur EJB, Conteneur Application) : 

La technologie Java Data Base Connectivity (JDBC) permet de gérer les commandes SQL et 

les dialogues avec les différents SGBD relationnels. JDBC est utilisée lorsque nous devons 

accéder à une base de données dans une Servlet, page JSP, page JSF ou autres. L'API JDBC 

propose un ensemble de classes et interfaces pour se connecter aux différents SGBD du marché 

mais également les paquetages de manipulation des données. JDBC est une technologie sous-

jacente à JPA.  

I.7.6. Java Persistence API (JPA) (Technologie Java SE - Conteneur Web, Conteneur 

EJB et Conteneur Application) : 

Java Persistence API (JPA) est un standard Java utilisé pour la persistance des données. Ce 

mécanisme de persistance utilise le principe de mapping objet/relationnel et relationnel/objet 

afin de permettre de stocker les objets dans la base de données et inversement de pouvoir lire 

les données relationnelles et les transformer en objets.  

L'API Java Persistence 2.0 propose les services suivants :  

• La gestion de la persistance. 

• Un langage de requêtage évolué : Java Persistence Query Language (JPQL). 

• Un mécanisme de mapping objet/relationnel ORM à partir de métadonnées (fichiers 

XML ou annotations). 
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• Une API à typage fort pour le requêtage. 

I.7.7.  Java Transaction API (JTA) (Technologie Java EE - Conteneur Web, Conteneur 

EJB : 

Java Transaction API (JTA) fournit un standard de gestion des transactions pour une 

architecture Java EE et propose par défaut le mode autocommit pour la gestion des transactions, 

mais offre également les mécanismes de commit et rollback pour une optimisation des 

transactions. Cependant, cette API est rarement utilisée directement par le développeur, mais 

plutôt en association avec d'autres API.  

I.7.8 Enterprise JavaBeans (EJB) (Technologie Java EE - Conteneur EJB) :  

Les composants Enterprise JavaBeans s'exécutent dans le conteneur dédié EJB et correspondent 

à la couche ou tiers Métier de l'application. Ces EJB 3.X sont des classes composées de champs 

et de méthodes d'accès. Java EE propose deux familles d'EJB : les sessions beans et message-

driven beans.  

La session beans représentent les conversations entre le client et le serveur, qu'elles soient avec 

ou sans état. Un Message-Driven Bean (MDB) mélange une session bean et un écouteur de 

message permettant ainsi la réception asynchrone de messages. Ces services utilisent Java 

Message Service (JMS) pour leur fonctionnement. La nouvelle version de Java EE offre la 

possibilité d'empaqueter les EJB directement dans des archives WAR (Web ARchive), 

l'utilisation du Design Pattern Singleton dans les sessions beans et la possibilité d'utiliser des 

EJB légers avec un serveur Java ne proposant pas le conteneur EJB.  

I.7.9 Java Message Service API (JMS) (Technologie Java EE – Conteneur Web, 

Conteneur EJB et Conteneur Application) : 

Java Message Service API (JMS) est le standard permettant aux applications Java EE de créer, 

d'envoyer, de recevoir et de traiter les messages asynchrones en mode point à point ou multi 

destinations.  
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I.7.10 JavaMail (Technologie Java SE - Conteneur Web, Conteneur EJB) :  

Les applications Java EE utilisent l'API JavaMail pour l'envoi d'e-mails. L'API JavaMail fournit 

pour cela un ensemble de classes de gestion.  

I.7.11 Java Authorization Service Provider Contract for Containers (JACC) 

(Technologie Java EE - Conteneur Web, Conteneur EJB) : 

La sécurité des services est regroupée sous le terme Java Authentification and Authorization 

Service (JAAS) et permet de gérer l'authentification et les accès clients. L'API Java 

Authorization Service Provider Contract for Containers (JACC) définit un contrat entre une 

application Java EE et un fournisseur de services. La spécification Java ACC définit les classes 

du paquetage java.security.Permission pour la gestion des autorisations.  

I.7.12 Java Authentication Service Provider Interface for Containers (JASPIC) 

(Technologie Java EE - Conteneur Web, Conteneur EJB) :  

L'API Java Authentication Service Provider Interface for Containers (JASPIC) propose une 

interface de service d'authentification pour les dialogues entre le client et le serveur.  

I.7.13 Java Authentication and Authorization Service (JAAS) (Technologie Java EE - 

Conteneur Web, Conteneur EJB) :  

La technologie Java Authentication and Authorization Service (JAAS) fournit les mécanismes 

d'authentification et d'autorisation pour un groupe ou utilisateur spécifique lançant l'application. 

JAAS est une version du standard PluggableAuthentication Module (PAM).  

I.7.14 Java API for XML Registries (JAXR) (Technologie Java EE - Conteneur Web, 

Conteneur EJB, Conteneur Application) :  

Java API for XML Registries (JAXR) permet un accès au tiers Métier à travers le Web.  

I.7.15 Java API for XML Processing (JAXP) (Technologie Java SE - Conteneur Web, 

Conteneur EJB, Conteneur Application) :  

La plate-forme Java permet l'utilisation de configuration à base de fichiers au format XML. Les 

services de la bibliothèque Java API for XML Processing (JAXP) permettent le support des 
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documents XML en utilisant une bibliothèque pour le parsage XML : Document Object Model 

(DOM) et Simple API for XML (SAX) ainsi qu'un mécanisme de feuilles de style : Extensible 

Stylesheet Language Transformations (XSLT). JAXP permet aux différentes applications Java 

de manipuler des documents XML, pour la description et le déploiement des applications, 

indépendamment du processeur XML utilisé.  

I.7.16 Java Architecture for XML Binding (JAXB) (Technologie Java SE - Conteneur 

Web, Conteneur EJB, Conteneur Application) :  

L'API Java Architecture for XML Binding (JAXB) fournit un mécanisme simple de 

transformation d'objet en document XML et inversement, pour une utilisation en Java. JAXB 

peut également être utilisée avec JAX-WS ou JAX-RS et permet l'échange de messages avec 

l'utilisation des services Web.  

I.7.17 Java API for XML Web Services (JAX-WS) (Technologie Java SE - Conteneur 

Web, Conteneur EJB, Conteneur Application) :  

L'API Java API for XML Web Services (JAX-WS) fournit un support des services Web et 

utilise pour cela l'API JAXB (pour la transformation Objet/XML et XML/Objet) et l'API SOAP 

with Attachments API pour Java (SAA) [4]. La bibliothèque JAX-WS remplace Java API for 

XML-based RPC (JAX-RPC) et propose un support des services Web en utilisant le protocole 

SOAP. Les messages supportent les accès JNDI des composants et le principe de sérialisation/ 

désérialisation.  

I.7.18  Java API for RESTful Web Services (JAX-RS) (Technologie Java EE - Conteneur 

Web, Conteneur EJB) :  

L'API Java for RESTful Web Services (JAX-RS) permet le développement Web de services 

utilisant l'architecture REpresentational State Transfer (REST). Une application JAX-RS est 

une application Web composée de classes empaquetées dans une archive WAR fournissant un 

ensemble de services. JAX-RS permet d'exposer des classes POJO sous forme de ressources 

REST manipulables via le protocole HTTP.  
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I.7.19  Java Naming and Directory Interface (JNDI) (Technologie Java SE - Conteneur 

Web, Conteneur EJB, Conteneur Application) :  

L'API Java Naming and Directory Interface (JNDI) fournit un mécanisme de nommage de type 

annuaire pour l'accès aux ressources. Ces ressources peuvent être de différents types mais le 

but est d'associer les objets à un nom (bind) et de retrouver ces objets (lookup) dans un annuaire 

de nommage semblable à LDAP, DNS ou NIS. Nous pouvons ainsi nommer une source de 

données de type base de données, un Enterprise JavaBean, une session Java Mail ou autres. 

JNDI permet une utilisation et un accès depuis une application de type client, un EJB ou un 

composant Web.  

I.7.20  JavaBeans Activation Framework (Technologie Java SE - Conteneur Web, 

Conteneur EJB, Conteneur Application) :  

JavaBeans Activation Framework (JAF) est utilisé par l'API Java Mail pour la gestion des types 

MIME. JAF permet de déterminer le type d'un ensemble de données encapsulées dans l'e-mail. 

L'API permet de déterminer le type et de créer un JavaBean adapté en fonction de celui-ci.  

La plate-forme Java EE propose également un outil de gestion (management) Java Management 

Extensions (JMX) pour le contrôle des conteneurs et du serveur. Elle propose enfin un outil de 

gestion du déploiement afin de standardiser le mécanisme de déploiement entre les produits 

Java EE et les applications.  

Le tableau présenté ci-dessous récapitule les spécifications Java EE 6 définies dans la JSR-316 

et contenant 28 spécifications.  

Tableau 1:les spécifications Java EE [4] 
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I.8. Conclusion : 

    Dans ce chapitre, nous avons vu le Modèle-Vue-Contrôleur (MVC), leur principe et 

architecture. Puis, Les Composants et l’architectures de Java EE. En fin de parler sur les API 

et services Java EE. 



 

 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Chapitre II 
Etude Critique des différentes solutions 

proposées pour le covoiturage 
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II.1   Introduction :            

      Le covoiturage est l'utilisation conjointe et organisée d'une voiture automobile, par un 

conducteur non professionnel et un ou plusieurs tiers passagers, dans le but d'effectuer un trajet 

commun. L’objectif de ce chapitre on a donné le principe et les formes de covoiturage avec les 

deux cas statique et dynamique.  

II.2   Définition de covoiturage : 

   Le covoiturage est l'utilisation conjointe et organisée (à la différence de l'auto-stop) d'une 

voiture automobile, par un conducteur non professionnel et un ou plusieurs tiers passagers, dans 

le but d'effectuer un trajet commun. 

   Il procure des avantages individuels (partager les dépenses de carburant et de maintenance, 

agrémenter les voyages, développer le lien social) et collectifs (augmenter le taux de 

remplissage des véhicules, diminuer les embouteillages et la pollution) [5]. 

En France, le covoiturage est indemnisé dans la limite du barème fiscal kilométrique [6] [7], ce 

qui permet au plus grand nombre de se déplacer. Le conducteur ne doit donc pas faire de 

bénéfices (l'argent qu'il reçoit doit correspondre au partage des frais liés au trajet) [8]. Il dépend 

de la motivation des particuliers et repose en grande partie sur un principe collaboratif d'auto-

organisation mais peut être encouragé, coorganisé ou aidé par des collectivités ou entreprises 

qui y trouvent divers bénéfices. Le mot ne fait son apparition dans la loi qu'à partir de 2015[9]. 

II.3  Le Principe de covoiturage : 

   À la différence du taxi où le passager choisit la destination, en covoiturage, c'est le conducteur 

qui offre de partager son véhicule, éventuellement gratuitement [10] et fixe le trajet. 

  Un conducteur propose aux passagers de les transporter dans sa voiture pour un trajet (ou une 

portion de trajet) qu'il doit lui-même effectuer, et donc à la date et à l'heure qu'il a décidée. 

Généralement, le lieu de départ, déterminé à l'avance, est le même pour tout le monde. À 

l'arrivée, le conducteur dépose les passagers là où lui-même s'arrête, ou bien à l'endroit que 

chacun souhaite, en évitant de faire un grand détour. Il peut alors laisser ses passagers par 

exemple à proximité d'un transport en commun ou bien là où un membre de la famille ou un 

ami pourront les prendre en charge. 

    Le conducteur peut demander à ce qu'un des passagers le remplace au volant afin qu'il puisse 

se reposer un peu. 

https://fr.wikipedia.org/wiki/Automobile
https://fr.wikipedia.org/wiki/Auto-stop
https://fr.wikipedia.org/wiki/Automobile
https://fr.wikipedia.org/wiki/Embouteillage_(route)
https://fr.wikipedia.org/wiki/Pollution
https://fr.wikipedia.org/wiki/Consommation_collaborative
https://fr.wikipedia.org/wiki/Auto-organisation
https://fr.wikipedia.org/wiki/Auto-organisation
https://fr.wikipedia.org/wiki/Taxi
https://fr.wikipedia.org/wiki/Transport_en_commun
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   Le partage des frais est laissé à l'appréciation du conducteur. La formule la plus classique 

consiste à diviser le coût du carburant et des péages éventuels par le nombre de personnes. Les 

frais généraux tels que ceux d'entretien ou d'assurance peuvent être inclus dans le calcul du coût 

du trajet. 

   Le conducteur est tenu de ne pas faire de bénéfice, en particulier pour ne pas enfreindre la 

loi [11]. Certains demandent cependant une participation forfaitaire quel que soit le nombre de 

passagers. Il existe néanmoins aussi des sites web et applis mobiles de covoiturage totalement 

gratuits, sans contribution financière.  Enfin, en 2016, au Luxembourg, est apparue une appli 

mobile de covoiturage originale, car basée sur l'échange mutuel de service entre un chauffeur, 

piéton mais apte à conduire, et un possesseur de véhicule qui ne veut ou ne peut pas conduire à 

l'instant du trajet. 

II.4 Les formes du covoiturage : 

II.4.1  Le covoiturage spontané : 

Le covoiturage spontané fait référence à toutes les personnes 

qui covoiturent sans passer par une structure de mise en 

relation. L'auto-stop est la forme de covoiturage spontané la 

plus simple : elle ne demande aucune organisation d'une 

structure extérieure et ne nécessite normalement pas la 

participation aux frais de transport. C'est une forme de 

transport où l'individu faisant de l'auto-stop essaie de 

voyager gratuitement, en prenant place à bords d'un véhicule qui manifeste l'envie d'accueillir 

un inconnu. Le lever de pouce est internationalement reconnu comme le désir d'être pris en 

auto-stop, un écriteau (bien souvent un morceau de carton) peut venir compléter le dispositif.  

L'autre forme de covoiturage spontané est le covoiturage informel ; il s'agit de covoitureurs 

indépendants de tout système, s'étant entendu mutuellement sur les modalités de déplacement 

(horaire, date, frais de transport...). Ce covoiturage informel correspond à des regroupements 

volontaires de personnes, qu'ils soient amis, collègues ou voisins, qui décident de s'organiser 

pour réaliser un trajet. 
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Le covoiturage spontané est à distinguer de l'accompagnement de personnes. En effet, ce 

dernier nécessite la présence d'un chauffeur, c'est-à-dire d'une personne qui n'a pas de trajet 

propre à lui et qui est obligée de faire un détour significatif pour déposer le passager. 

Cette forme de covoiturage se fait naturellement entre deux ou plusieurs individus qui désirent 

faire un voyage commun ensemble. Leurs trajets ne sont pas comptabilisés, ils ne sont donc pas 

quantifiables. Il est difficile de donner une estimation du covoiturage informel.  

II.4.2  Le covoiturage organisé : 

Le covoiturage peut aussi être organisé ; c'est-à-dire que pour trouver un covoitureur potentiel, 

il faut passer par une entité intermédiaire de mise en relation. Cette entité peut se décliner sous 

différentes formes : 

- centrale de mobilité : structure qui centralise toutes les informations concernant l'offre en 

transport. Elle apporte une information multimodale et un conseil en mobilité. À l'échelle d'un 

territoire, elle permet d'optimiser le potentiel de transport alternatif existant en promouvant les 

réseaux « TC » et « modes doux », et d'autres initiatives publiques ou privées comme le 

covoiturage ou l'auto-partage. [12] 

- associations : étant donné son caractère associatif, elle n'a pas de but lucratif.  

L'association est donc un cadre privilégié pour encourager le covoiturage ; et en ce sens, elle 

est souvent appuyée par l'Ademe et les collectivités pour leurs financements. 

- collectivités : certaines collectivités, notamment les départements, mettent à la disposition 

de leurs administrés un outil Internet de mise en relation. Cette démarche est tout à fait 

volontaire et reflète l'intérêt que porte la collectivité aux nouvelles formes de mobilité. 

- entreprises / administrations : à travers la réalisation d'un Plan de Déplacements 

Entreprises / Administrations, l'entreprise peut jouer un rôle important. En effet, ce cadre est 

propice au développement du covoiturage et de plus en plus de structures s'intéressent aux 

déplacements de leurs salariés dans leurs trajets quotidiens. 

- particuliers : certains particuliers se sont lancés dans la réalisation d'un site Internet de 

covoiturage. Souvent, l'initiative de développer un site de covoiturage est privée mais dès lors 

que l'activité devient plus importante, le particulier devient souvent association. 
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Ce panel d'acteurs propose une gamme de services plus ou moins complète selon la structure 

d'organisation, son financement et ses connaissances de l'outil-support (Internet 

majoritairement et le téléphone). Les services proposés passent de la simple mise en ligne de 

l'annonce de covoiturage et des coordonnées de la personne à un véritable suivi de l'itinéraire 

grâce à un outil cartographique.  

La présente étude s'est principalement axée sur les sites Internet de covoiturage. En effet, c'est 

l'outil-support le plus souvent utilisé. Même les structures proposant un service de covoiturage 

par téléphone ont créé un site Internet.  

II.5  Les sites de covoiturage grand-public  

Les sites de covoiturage grand-public sont accessibles à tous sous réserve d'avoir accès à un 

ordinateur et à une connexion Internet. Le fonctionnement est simple : il suffit pour cela de 

s'inscrire sur un site de covoiturage et de déposer/consulter une offre ou une demande de trajet 

(selon qu'on soit conducteur ou passager). Lors du dépôt d'une annonce, plusieurs 

renseignements sont nécessaires comme l'origine et la destination, la date du voyage ou encore 

la fréquence du trajet. Il ne reste plus, ensuite, qu'à contacter la personne pour fixer les modalités 

du trajet. [13] 

II.6  Les systèmes opérationnels du covoiturage : 

II.6.1  Le covoiturage statique : 

La majorité des systèmes existants appartiennent à cette catégorie et se présentent souvent sous 

forme de systèmes non automatises, accessibles via le web, intégrant tout au plus les 

fonctionnalités de gestion des offres et des demandes de covoiturage. Le fonctionnement de tels 

supports en est ainsi simplifie ; elle nécessite une inscription préalable pour pouvoir avoir accès 

aux différentes fonctionnalités offertes par le biais de ces supports.  
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   La Figure 7 : montre la croissance spectaculaire du nombre de sites internet dédies au 

covoiturage statique depuis 1990. 

II.6.1.1  Exemple du site statique : 

i. BlaBlaCar : 

   BlaBlaCar, c'est quoi ? 

 Le covoiturage BlaBlaCar, c’est le moyen de transport du futur. 

 BlaBlaCar rassemble la plus large communauté de covoiturage 

longue distance au monde. La plateforme met en relation des 

conducteurs voyageant avec des places libres et des passagers se 

rendant dans la même direction. Ils partagent un trajet et les frais 

qui y sont liés. Avec l’intégration de bus et du covoiturage courte-

distance à sa plateforme, BlaBlaCar souhaite devenir la place de 

marché de référence de la mobilité partagée sur la route. Pratique, économique, conviviale et 

responsable, partout où il y a une route, il y a un BlaBlaCar. [14]. 

  Comment ça marche : 

➢  Recherchez votre trajet : 

Précisez simplement votre destination, votre point de départ et vos horaires. Puis choisissez un 

covoiturage ou un bus qui vous convient !! Si vous avez besoin de plus de renseignements, vous 

pouvez écrire aux conducteurs avant de réserver. [14]. 

 

Tableau 2:Croissance du nombre de sites de covoiturage Depuis 1990 Figure 7:Croissance du nombre de sites de covoiturage Depuis 1990 

https://www.blablacar.fr/search-car-sharing
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➢ Réservez et payez en ligne : 

Cliquez sur "Réserver" et payez votre place. Dès que ce sera fait, vous recevrez toutes les 

informations nécessaires. [14]. 

➢ Voyagez : 

Bon voyage et n'oubliez pas de laisser un avis ! En écrire un multipliera vos chances d’en 

recevoir un à votre tour [14]. 

QUELQUES CHIFFRES 

• 90 millions de membres 

• 22 pays : France, Espagne, Royaume-Uni, Italie, Pologne, Allemagne, Portugal, Belgique, 

Pays-Bas, Luxembourg, Russie, Ukraine, Turquie, Inde, Mexique, Serbie, Roumanie, Croatie, 

Hongrie, Brésil, Slovaquie, République Tchèque. 

• 25 millions de voyageurs par trimestre 

• 3,9 personnes par véhicule : c’est le taux d’occupation moyen sur BlaBlaCar, contre 1,9 

personne par véhicule sans BlaBlaCar 

• 1,6 million de tonnes de CO2 économisées chaque année – soit l’équivalent des émissions 

générées par les transports à Paris en 1 an ! [14] 
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 Les fonctionnements du site BlaBlaCar : 

ii.  Uber : 

Uber, anciennement UberCab[15], est une entreprise 

technologique américaine qui développe et exploite des applications 

mobiles de mise en contact d'utilisateurs avec des conducteurs 

réalisant des services de transport. 

L'entreprise est basée dans la ville californienne de San Francisco, aux États-Unis. En 2015, 

elle est valorisée à 50 milliards de dollars [16] et ses applications sont commercialisées dans 

plus de 310 villes dans le monde [17]. Elle a été fondée par Garrett Camp, Idir Hedjem et Travis 

Kalanick. 

Organisant une activité commerciale régulière de vente de service comme s’il s'agissait d'une 

activité occasionnelle, la société fait l'objet de nombreuses polémiques, en raison de débats sur 

ses pratiques, où la libre concurrence qu'elle défend se heurte à des accusations de concurrence 

Figure 8:Les fonctionnements du site BlaBlaCar [14]. 

https://fr.wikipedia.org/wiki/%C3%89tats-Unis
https://fr.wikipedia.org/wiki/Application_mobile
https://fr.wikipedia.org/wiki/Application_mobile
https://fr.wikipedia.org/wiki/Californie
https://fr.wikipedia.org/wiki/San_Francisco
https://fr.wikipedia.org/wiki/Travis_Kalanick
https://fr.wikipedia.org/wiki/Travis_Kalanick
https://fr.wikipedia.org/wiki/Libre_concurrence
https://fr.wikipedia.org/wiki/Concurrence_d%C3%A9loyale
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déloyale et de travail dissimulé de la part des pouvoirs et des professionnels qui se réclament 

du respect de la réglementation sociale, fiscale et administrative en vigueur. Engagée dans un 

développement rapide, à la fois géographique et via la gamme des services proposés, la société 

Uber a vu son activité interdite dans plusieurs villes ou pays du monde. 

L'extension du concept à plusieurs secteurs économiques est à l'origine du principe dit de 

l'upérisation. 

 Pourquoi Uber s’appelle Uber ? 

Le nom de la plateforme de mise en relation entre clients et VTC est à l’origine du terme « 

uberisation » qu’on entend désormais partout. Mais d'où vient le mot « Uber » ? 

« Uberisation » : ce terme, très voire trop populaire aujourd’hui, décrit tout un nouveau modèle 

économique. Ce sont des services qui mettent en relation instantanée les clients avec les 

professionnels, à travers le développement technologique. Ce mot provient de la marque Uber. 

À son arrivée, cette application mobile a révolutionné les modes de transport. En un glissement 

du pouce sur un Smartphone, il est possible de faire appel à un chauffeur VTC (véhicule de 

transport avec chauffeur), où que l’on soit, avec le prix de la course connu à l’avance. [17] 

iii. Yasiir : 

YASSIR est un service de transport innovant qu’on peut utiliser avec 

son Smartphone n’importe où et n’importe quand. Il permet à chacun 

de réserver un chauffeur et de se déplacer en toute sécurité. 

Yassir a été créé autour de la conviction que lorsque les gens sont bien 

traités, ils fournissent un meilleur service. Conducteur heureux, passager heureux. [18] 

La simplicité d’usage : 

Il vous suffit d’un clic pour obtenir un chauffeur à l’endroit où trouvez ! [18] 

La disponibilité : 

Partout et à tout moment. Trouvez le chauffeur en quelques secondes avec Yassir. [18] 

Au meilleur prix : 

Des tarifs ajustés pour garantir un service adapte aux besoins. [18] 

 

https://fr.wikipedia.org/wiki/Concurrence_d%C3%A9loyale
https://fr.wikipedia.org/wiki/Travail_dissimul%C3%A9
https://www.numerama.com/tag/uber/
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II.6.2  Le covoiturage dynamique : 

 L'idée du covoiturage dynamique est de fournir une offre en quasi temps réel à « l’usager 

covoitureur ». La personne souhaitant effectuer un itinéraire en covoiturage contacte le service 

quelques minutes avant son départ. Le service va alors chercher le conducteur adéquat qui est 

en mesure d'offrir le covoiturage souhaité sur l'itinéraire demandé.  

Avec une quantité suffisante de participants, le fonctionnement est souple et permet une bonne 

qualité de service : la probabilité de trouver le covoitureur adéquat est élevée. Ce système est 

complémentaire aux transports publics – réguliers et à la demande – et autres solutions 

alternatives – auto partage, vélo stations, etc.  

Les technologies de l'information et de la communication – téléphones portables, Personale 

Digital Assistant (PDA), internet, Global Positionné System (GPS), etc. – fortement 

développées à l'heure actuelle, sont des outils pertinents pour exploiter le covoiturage 

dynamique. Il s'agit de mettre en relation rapidement et de façon appropriée les personnes, via 

l'utilisation de ces technologies.  

II.6.3   Exemple du site dynamique : 

 II.6.3.1  Avego: 

Avego est une application, mise en place par la société Mapflow, 

disponible à partir d’un Iphone équipé de GPS. Elle permet de 

faire du covoiturage dynamique. Avego développe également des 

solutions pour les services de navettes et de TAD. [19]  

Le conducteur rentre sa destination et une fois que cela est connu les sièges vides sont offerts à 

des potentiels passagers. Si un passager souhaite un trajet à un certain moment, le système 

sélectionne le conducteur le plus adapté et propose à ce dernier le détour à effectuer. Si le 

conducteur accepte, une voix permet de guider le conducteur jusqu’à « l’arrêt Avego » 

approprié où conducteur et passager peuvent se retrouver. Sur l’Iphone, le conducteur peut 

évaluer entre 1 et 5 son expérience avec le passager en question. [19]  

Avego gère automatiquement le partage des frais entre les covoitureurs.  
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 II.6.3.2  Comuto : 

Comuto, société d’informatique et de conseil en mobilité durable a 

créé covoiturage. [20]  

    Le site de Comuto propose : [20]  

• Un service de covoiturage sur téléphone mobile (http://mobile.covoiturage.fr) ;  

• Des trajets en coordonnées GPS. 

• Une interface cartographique via Gmaps . 

• Une approche communautaire Web 2.0 du covoiturage. 

• Un service de mise en relation confidentielle par téléphone.  

Quelques chiffres depuis l’été 2008.  

• 65 000 nouveaux trajets par mois.  

• 15 000 nouveaux utilisateurs par mois.  

• 230 000 euros économisés par mois. 

• 782 tonnes de CO2 économisées par mois.  

II.7   Les Avantage de covoiturage :    

II.7.1   L’aspect économique : 

La valeur des sièges vides des quelques 500 millions de voitures privées qui arpentent les routes 

de la planète chaque année est estimée `à 500 milliards de dollars [21]. Dans un contexte 

économique difficile, la principale raison avancée pour pratiquer le covoiturage est la 

dimension financière. 

 L’enquête établie par la MAIF à montre que 94 % des personnes pratiquant le covoiturage, le 

font pour des raisons financières [22]. En effet, en moyenne, une voiture coute 6000euros par 

an, ce qui représente une somme 60 fois plus importante que celle du vélo et 20fois plus qu’un 



 

 
32 

 

abonnement en transport en commun. Le covoiturage permet le partage de l’ensemble des frais 

entre les voyageurs : essence, péage, assurance, entretien de la voiture, etc. Du coup, le 

covoiturage permet, notamment aux salaries, de diviser leur frais de transport travail - domicile 

par 2, voire par 3. Si on considère que 3 personnes covoiturent sur un trajet de 30km, 

l’´économie réalisée est de 3105 euros par an (Figure1.8). 

Figure 9 : Economies annuelles réalisées sur un trajet quotidien domicile-travail [23] 

Dans le cas des longs trajets, et grâce au partage des frais d’essence et de péage, le Covoiturage 

permet aux automobilistes d’économiser par exemple 114 euros sur un Paris 

- Bordeaux en accueillant 3 passagers à bord (Figure 10). 

 

  

Figure 9:Economies annuelles réalisées sur un trajet quotidien domicile-travail [23] 

Figure 10:: Economies pour les automobilistes [24] 
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En plus de l’´économie pour le covoitureur, le covoiturage permet de réaliser une économie 

importante pour la collectivité. En effet, les infrastructures routières représentent une part 

conséquente du budget des collectivités. Développer le covoiturage, c’est réduire la pression 

sur les installations routières. 

II.7.2  Un geste pour l’´écologique : 

Selon une étude de l’IEA (International Energy Agency), le transport routier est responsable de 

18% des émissions de CO2. Entre 6.500 et 9.500 personnes meurent tous Les ans à cause de la 

pollution automobile, selon l’Agence Française de Sécurité Sanitaire Environnementale (AF 

SSE) [22]. En 2011, 50 millions de tonnes équivalent pétrole ont été consommées pour le 

transport routier, selon le ministère de l’´écologie et du développement durable. Cette 

consommation a provoqué la production de 132,5millions de tonnes équivalent CO2 de gaz `à 

effet de serre. Les véhicules particuliers représentent plus de 50% de cette pollution. Et même 

si les véhicules polluent de moins en moins (134g/km en 2009 contre 124g/km aujourd’hui) de 

grandes économies de pollution pourraient être faites : les millions de véhicules qui circulent 

en France contiennent en moyenne 1,1 passager. Plus d’un trajet sur deux est réalisé pour une 

distance de moins de 10 km. [25] 

Selon une enquête réalisée dans la ville de Téhéran, capitale de l’Iran, S. Seyedabrishami a 

montré dans ses travaux que le choix de covoiturage diminuerait environ 780000 trajets de 

véhicules par jour et réduirait la consommation annuelle de carburant de 336 530 000 litres 

[26]. Les résultats montrent aussi que si des stratégies appropriées comme des sites Web de 

covoiturage sont conçues pour aider les voyageurs à trouver les itinéraires appropriées, le 

covoiturage augmenterait de 30% et cette augmentation permettra de réduire la consommation 

annuelle de carburant d’environ 240 millions de litres. Si l’urgence climatique est globale et 

lourde de conséquences pour notre futur, les émissions de la voiture sont aussi locales et 

néfastes pour notre sante, d`es maintenant. Selon une étude de l’Inserm, les véhicules 

particuliers sont responsables de plus du quart des émissions d’oxyde d’azote, gaz irritants qui 

pénètrent dans les ramifications les plus fines des voies respiratoires. Chez les personnes 

sensibles, ils peuvent provoquer des difficultés respiratoires, une hyperréactivité bronchique, et 

chez l’enfant, ils favorisent accroissement de la sensibilité des bronches aux infections [27]. 

Le covoiturage s’inscrit donc dans une politique générale de développement durable, en limitant 

la circulation automobile globale. Il présente une pratique qu’permet de diminuer considérable 
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le mental nombre de voiture circulant sur les routes. La premier icone séquence est la 

diminution de la pollution et de l’émission des gaz à effet de serre. Ceci permet également la 

diminution de consommation d’´energies non renouvelables comme le pétrole. 

II.7.3  Des trajets plus rapides : 

Grace a la diminution du nombre de voitures circulant au même moment, les embouteillages et 

les autres ralentissements aux entrées des villes, aux heures de pointe, seront considérablement 

réduits. Par conséquent, les routes deviennent plus fluides et les trajets plus rapides. En plus, 

les problèmes de stationnement seront également résolus car un nombre moins important de 

véhicules auront besoin de parking. Par la suite, on perd moins de temps en cherchant une place 

au parking. 

En plus, le covoiturage peut résoudre le problème du transport dans les zones rurales. 

Donc, il permet de remédier à l’inefficacité du transport en commun, lorsqu’il s’agit de 

desservir les zones éloignées du centre de la ville. Dans ce contexte, les résultats d’une 

simulation réalisée par Lease Plan 8 prouvent que pour se déplacer d’une banlieue vers le 

centre-ville, le temps de trajet en transports en commun est plus de quatre fois plus long qu’en 

voiture. 

En outre, le covoiturage est une solution efficace pour décongestionner les villes. En effet, grâce 

`a la mise en place d’une voie de covoiturage, les volontaires de San Francisco ont réduit de 30 

minutes la durée de trajet quotidien. Et `à Toulouse, il est prouvé que 5% de trafic en moins 

permettrait de fluidifier complètement les trajets domicile-travail, notamment, pendant les 

heures de pointe [28]. 

II.7.4  Une route plus conviviale : 

En plus de ses intérêts écologiques et économiques, le covoiturage permet de développer des 

liens sociaux entre les voyageurs. En effet, cette pratique permet de couper avec la monotonie 

des trajets en voiture, lorsque l’on est seul au volant de sa voiture. Ainsi, covoiturer peut-être 

une occasion de rencontrer et de convivialité. Ces rencontres permettent de révolutionner le 

modèle classique des voyages, d’´étendre sa culture, de découvrir de nouveaux métiers... Tous 

ceux qui pratiquent le covoiturage régulièrement l’avouent, les conversations en voiture sont 
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souvent animées et conviviales. 

A la lecture de ce diagramme (Figure 11), le covoiturage s’avère être un mode positif chez la 

majorité des usagers. Par ailleurs, c’est un mode convivial, ce qui constitue une caractéristique 

exceptionnelle pour un mode ≪ collectif ≫. En effet, si les transports communs s’avèrent 

généralement positifs, vu leurs avantages écologiques, économiques, pratiques, etc. jamais la 

convivialité n’est vue comme un de leurs atouts [30]. 

II.8  Les problèmes techniques : 

Les contraintes techniques sont perçues par les usagers comme la principale source de critiques 

et de démotivation. Ils présentent tous les incidents techniques qui peuvent gêner les potentiels 

covoitureurs, qu’il s’agisse du support du service de covoiturage et son fonctionnement, de la 

pratique en elle-même ou aussi d’éléments extérieurs indépendants du covoiturage. D’abord, le 

manque de flexibilité au niveau des horaires de travail est un obstacle majeur `a la pratique. 

Citons l’exemple de deux individus habitant dans le même quartier et travaillant dans la même 

zone d’activités qui auront tout intérêt à covoiturer pour leur trajet domicile-travail. Toutefois, 

ces deux personnes ont des horaires distincts, l’un fait 5h − 12h et l’autre 8h − 17h. Dans ce 

cas, le covoiturage ne peut pas être une solution de déplacement. 

De plus, les contraintes s’apparentent à toutes les activités qui exigeraient un détour dans 

l’itinéraire domicile-travail. Aller chercher les enfants de l’´école ou passer aux super marches 

Figure 11:Pourquoi on choisit le covoiturage ? [29] 
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pour faire les courses nécessitent bien souvent un détour dans les trajets, ce qui fait que le 

covoiturage n’est pas une bonne solution. En effet, généralement, le passager N’est pas 

forcement enclin à accepter un détour qui peut générer une perte de temps pour lui. 

Les différentes situations présentées précédemment confirment le besoin d’une optimisation à 

cause du caractère plus ou moins aléatoire de l’offre et de la demande. Les horaires et les arrêts 

ne sont pas connus à l’avance et les itinéraires sont créés à la volée, Dou la nécessite d’introduire 

des marges temporelles (pour réaliser des détours). Ces marges temporelles se basent 

essentiellement sur la tolérance des passagers à autoriser plus ou moins de retards causes par 

les détours occasionnes pour récupérer les passagers potentiels. 

D’autre part, la mise en relation entre un conducteur et un passager est un moment clé de la 

réussite du système. En effet, des échecs répètes de mise en relation peuvent décroitre, plus que 

d’autres problèmes techniques, la motivation des voyageurs, surtout pour les passagers. 

Autrement dit, le passager ne fera plus de confiance au système de Covoiturage. Dou la mise 

en place d’un système d’information pour le covoiturage parait indispensable pour garantir le 

succès d’un tel système. 

Ce système d’information s’engage à fournir aux participants les renseignements suivants : 

➢ La réception des notifications précises en temps et en heure, 

➢ L’information sur la localisation du passager, 

➢ L’indication réaliste, en cas de congestion, du temps d’attente pour le passager et du 

temps de détour pour le conducteur. . . 

II.9 Conclusion : 

     Dans ce chapitre, nous avons vu la définition et le principe de covoiturage.  Ainsi les formes 

de covoiturage spontané et organisée. Puis, Les systèmes opérationnels du covoiturage dans le 

cas statique et dynamique. En fin de parler des avantages et des problèmes techniques de 

covoiturage. 



 

 
 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Chapitre III 
Spécification, Analyse, Conception 
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III.1  Introduction : 

   Ce chapitre sera devisé en deux parties essentielles, la première sera consacrée pour la notion 

de covoiturage et son besoin, et la deuxième partie c’est pour présenter quelques diagrammes 

UML du projet. 

III.2  Notion de covoiturage : 

  À la différence du taxi où le passager choisit la destination, en covoiturage, c'est le conducteur 

qui offre de partager son véhicule, éventuellement gratuitement et fixe le trajet. 

  Un conducteur propose aux passagers de les transporter dans sa voiture pour un trajet (ou une 

portion de trajet) qu'il doit lui-même effectuer, et donc à la date et à l'heure qu'il a décidée. 

Généralement, le lieu de départ, déterminé à l'avance, est le même pour tout le monde.  

   À l'arrivée, le conducteur dépose les passagers là où lui-même s'arrête, ou bien à l'endroit que 

chacun souhaite, en évitant de faire un grand détour. Il peut alors laisser ses passagers par 

exemple à proximité d'un transport en commun ou bien là où un membre de la famille ou un 

ami pourront les prendre en charge. 

   Le partage des frais est laissé à l'appréciation du conducteur. La formule la plus classique 

consiste à diviser le coût du carburant et des péages éventuels par le nombre de personnes. Les 

frais généraux tels que ceux d'entretien ou d'assurance peuvent être inclus dans le calcul du coût 

du trajet. 

III.3  Charte du Covoiturage :  

   En vous inscrivant sur notre site vous acceptez de respecter les règles de la charte du 

covoiturage solidaire : 

   La présente charte a pour objet de formaliser les règles de déontologie et de sécurité 

relatives à l'utilisation du service de covoiturage. 

• Responsabilité :  

  Les utilisateurs du site, acceptent d’agir sous leur seule et entière responsabilité.  

On ne saurait, en aucun cas, être tenu pour responsable de tout dommage que pourrait subir une 

personne du fait de l’utilisation du présent site, notamment en cas d’utilisation du site en 

violation de la présente charte, de dommage survenant à l’occasion d’un voyage, de retard ou 

d’absence d’un conducteur ou d’un passager. 
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• Sincérité     

Toute personne désirant s’inscrire sur le présent site accepte de communiquer des 

informations exactes et exhaustives et de veiller à leur mise à jour régulière.   

• Utilisation du service    

  L’utilisation du présent site Internet et des adresses de courriel de ses utilisateurs doit 

avoir pour seul but de rechercher des personnes avec qui organiser un covoiturage dans le 

respect des réglementations en vigueur. Il ne doit pas être utilisé dans le but de transmettre tout 

autre contenu.   L’utilisation du site ne doit pas avoir de finalité commerciale, le service de 

covoiturage rendu par les conducteurs ne pouvant faire l’objet que d’une indemnisation dans le 

cas de déplacements réguliers, conformément à l’article « Répartition des frais » et non à une 

rémunération.    

  Compte tenu de la spécificité du covoiturage, l’inscription à ce site n’est autorisée qu’aux 

personnes majeures. Dans le cas d’un covoiturage domicile/école ou lieu de formation pour un 

mineur c’est le responsable légal du mineur qui s’inscrit sur le site. 

   Par ailleurs, l’utilisateur nous autorise à accéder aux informations enregistrées dans son profil, 

notamment pour résoudre certains problèmes techniques.  

• La sécurité     

Le conducteur s'engage à respecter le code de la route. Il garantit également que son permis de 

conduire est valide et que son véhicule est en parfait état d'usage et d'entretien, que les contrôles 

de sécurité sont effectués en conformité avec la réglementation, qu’il souscrit un contrat 

d’assurance pour le véhicule et que ce contrat couvre les passagers transportés. Dans l'hypothèse 

où le conducteur verrait sa situation modifiée, il s'engage à le déclarer immédiatement.    

• Comportement des utilisateurs     

Les utilisateurs du covoiturage acceptent de prendre toutes les mesures de sécurité qui 

s’imposent, de propreté et de respect des autres utilisateurs ainsi que de respecter l’ensemble 

des réglementations en vigueur.  De manière générale, les utilisateurs du covoiturage se 

soumettent à une obligation de ponctualité, s’engagent à ne transporter aucune substance illicite 

ou dangereuse et à adopter en toute circonstance un comportement respectueux et responsable.  

Le passager s’engage particulièrement à :  
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 • respecter la propreté du véhicule dans lequel il est transporté ;  

 • Ne pas gêner le conducteur durant le trajet ;  

 • être en état de sobriété.    

• Répartition des frais   

Dans le cadre d’un déplacement ponctuel, le conducteur s’engage à ne pas demander de 

participation au passager conformément aux valeurs de solidarité et d’entraide qui caractérisent 

le projet.   

Dans le cadre de déplacements réguliers, la répartition des frais est librement convenue entre 

les utilisateurs. Le montant ou la règle de calcul doit être arrêtée dès le départ. 

On rappelle toutefois que la participation demandée ne doit pas excéder le montant des frais 

réellement subis par le conducteur, le transport rétribué étant soumis à des règles particulières 

et pourrait engendrer des difficultés en cas d’accident.   

• Disponibilité du service    

Dans le cadre d’un déplacement ponctuel, le conducteur s’engage à ne pas demander de 

participation au passager conformément aux valeurs de solidarité et d’entraide qui caractérisent 

le projet.                          

Dans le cadre de déplacements réguliers, la répartition des frais est librement convenue entre 

les utilisateurs. Le montant ou la règle de calcul doit être arrêtée dès le départ. 

On rappelle toutefois que la participation demandée ne doit pas excéder le montant des frais 

réellement subis par le conducteur, le transport rétribué étant soumis à des règles particulières 

et pourrait engendrer des difficultés en cas d’accident. 
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III.4  Spécifications des besoins:  

III.4.1  Les besoins fonctionnels : 

  Un besoin fonctionnel spécifie l'action qu'un système doit être capable d'effectuer, hors 

contrainte physique : besoin spécifiant un comportement d'entrée/sortie d'un système.  

   Dans ce contexte notre application de covoiturage, implémente principalement les 

fonctionnalités suivantes :  

   Module des inscriptions : Le système doit permettre aux conducteurs et passagers de pouvoir 

s’inscrire de façon autonome via le site web.  

Module de gestion des trajets : Le système doit permettre l’ajout, modification et suppression 

d’un trajet par un conducteur ou un passager. Ces derniers auront accès à tous leurs trajets 

passés et pourront créer de nouveaux trajets à partir d’un trajet déjà effectué dans le passé.  

Module de gestion des réservations : Le système doit aussi permettre aux covoitureurs de 

rechercher des trajets. Des recherches peuvent s’effectuer suivant des critères précis. Suite à 

l’affichage des résultats le passager peut choisir parmi les plus « intéressants » pour lui. En cas 

de changement de plan, un système de notification envers le conducteur ou le passager est 

disponible (messagerie), afin d'aviser que le passager n’embarque plus avec le conducteur ou 

que le conducteur souhaite annuler son trajet.  

Module de gestion des comptes : Le système permet à chacun des membres de faire la gestion 

de son compte. Il sera possible de modifier des informations personnelles ou préférences. 

III.4.2  Les besoins non fonctionnels : 

Les besoins non fonctionnels caractérisent les propriétés de notre site, les contraintes 

d’environnement et d’implémentation, les dépendances de la plate-forme, les capacités de 

maintenance, l’extensibilité et la fiabilité. 

Une première analyse des conditions d’exploitation souhaitées, nous a permis d’identifier les 

besoins non-fonctionnels décrits ci-après : 

• La fiabilité : Le système doit être disponible à tout moment pour l’utilisateur, avec 

un accès sécurisé par la définition d’un login et d’un mot de passe. 
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• La simplicité : Le système doit présenter une interface compréhensible, facile à 

manipuler permettant d’accroitre la rentabilité et l’efficacité du système. 

• L’ergonomie : L’interface de notre application doit être optimiser pour réduire les 

erreurs tout en facilitant l’utilisation. 

• Le temps de réponse : Le système doit répondre aux requêtes des utilisateurs en un 

minimum de temps possible.  

III.5  Analyse des besoins : 

  Identification des acteurs du système :  

Un acteur est une personne, un matériel ou un logiciel qui interagit directement avec le système 

pour réaliser une tâche. Ainsi, un acteur peut consulter et/ou modifier directement l’état du 

système en émettant et/ou recevant des messages susceptibles contenir des données. Durant 

notre analyse nous avons identifiés les acteurs suivants :  

 

  

            Conducteur 

   Conducteurs : Les conducteurs permettent d’alimenter le système en itinéraires disponibles 

pour la recherche. En effet, c’est la quantité et qualité des conducteurs qui permettront d’avoir 

une banque de données intéressante dans le système. Suite à la publication d’un trajet, ils sont 

responsables de vérifier à intervalle régulier s’ils reçoivent des demandes d’embarquement des 

covoitureurs. Dans un tel cas, ils sont responsables de confirmer l’embarquement du passager 

à un point donné. De plus, ils peuvent consulter leurs historiques trajets. 

 

✓ Inscription 

✓ Authentification 

✓ Publier une annonce du covoiturage  

✓ Recevoir des notifications sur la réservation des 

passagers. 
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            Passager 

Passagers : Les passagers sont ceux qui bénéficient le plus du système. Ils peuvent lancer 

diverses recherches pour trouver des trajets qui conviennent à leurs besoins et faire des 

réservations. Dans le cas où les points d’embarquements conviennent plus ou moins, ils peuvent 

envoyer une proposition de point d’embarquement au conducteur. De plus, ils peuvent consulter 

leur historique de réservations. 

    

      Administrateur 

Administrateur : L’administrateur est le seul à avoir accès à l’information complète du 

système. Il peut faire la gestion globale du système, par exemple créer des comptes de 

covoitureurs. Il lui est aussi possible de suspendre n’importe quel compte.  

III.6  Conception : 

III.6.1  Identification des cas d’utilisation : 

Un cas d'utilisation est une fonctionnalité de système qui produit un résultat observable pour un 

utilisateur potentiel du système. Le cas d'utilisation regroupe une famille de scénario ou chaque 

scénario est un traitement particulier du système. 

✓ Inscription 

✓ Authentification 

✓ Consultation des covoiturages 

✓ Consultation des conducteurs 

✓ Effectuer des réservations 

 

✓ Gestion des administrateurs 

✓ Gestion des covoiturages 

✓ Gestion des conducteurs 

✓ Suivi des réservations 
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III.6.1.1  Diagramme cas d'utilisation de passager : 

    • Le Passager : c’est celui qui possède un compte afin de consulter la liste des offres de 

covoiturage et d'effectuer des réservations, rechercher un trajet les prix et consulter les 

informations sur un conducteur sélectionné. 

Figure 12:Diagramme cas d'utilisation de passager 
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III.6.1.2  Diagramme cas d'utilisation de conducteur : 

 

Figure 13:Diagramme cas d'utilisation de conducteur 

   • Le Conducteur : c’est celui qui possède un compte afin d’un covoiturage ainsi ajouter son 

trajet, il consulte les passagers et il reçoit des notifications sur son covoiturage, aussi il peut 

gérer son profil par consulter son profil, modifier son login et mot de passe ou supprimer 

compte. 
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III.6.1.3  Diagramme cas d'utilisation de l'administrateur : 

Figure 14:Diagramme cas d'utilisation de l'administrateur 

   • L'Administrateur : c’est celui qui le responsable de la gestion de la partie "Administration" 

(back office), il a comme rôle de gérer les covoiturages, également les conducteurs et confirme 

les réclamations des conducteurs. Toutes ces activités ont une relation d'inclusion vers 

l'authentification. 
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III.6.1.4  Diagramme cas d'utilisation Global : 

 

 

Figure 15:Diagramme cas d'utilisation global 
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III.6.2 Diagrammes des séquences détaillées: 

II.6.2.1  Diagrammes des séquences détaillées de la partie Passager : 

i. Diagramme de séquence du cas consulté des offres 

 

Figure 16:Diagramme de séquence du cas consulté des offres 

• Ce diagramme permet au passager de consulter toutes les offres. 
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ii. Diagramme des séquences détaillées Rechercher Trajet 

 

Figure 17:Diagramme des séquences détaillées Rechercher Trajet 

• Ce diagramme décrit les différentes les étapes nécessaires qu’un passager doit 

rechercher un trajet par des critères spécifiques que ce soit ville départ, ville arrivée et 

date. 
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iii. Diagramme des séquences détaillées Réserver un covoiturage 

 

Figure 18:Diagramme des séquences détaillées Réserver un covoiturage 

• Ce diagramme décrit les différentes les étapes nécessaires qu’un passager doit suivre 

afin de réserver un covoiturage. 
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III.6.2.2 Diagrammes des séquences détaillées de la partie Conducteur : 

i. Diagramme des séquences détaillées Ajouter Trajet 

 

Figure 19:Diagramme des séquences détaillées Ajouter Trajet 

• Ce diagramme décrit les différentes les étapes nécessaires qu’un conducteur doit suivre 

afin d’ajouter des trajets avec spécifications des informations nécessaires tel que la ville 

départ, ville d’arrivée. 
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ii. Diagramme des séquences détaillées Consulter Passager 

 

Figure 20:Diagramme des séquences détaillées Consulter Passager 

• Ce diagramme décrit les différentes les étapes nécessaires qu’un conducteur doit suivre 

pour consulter un passager et voir son profil. 
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iii. Diagramme des séquences détaillées Consulter Notification 

 

Figure 21:Diagramme des séquences détaillées Consulter Notification 

• Ce diagramme décrit les différentes les étapes nécessaires qu’un conducteur doit suivre 

pour consulter les notifications sur ces covoiturages ajoutés. 
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iv. Diagramme des séquences détaillées Ajouter une réclamation 

 

Figure 22:Diagramme des séquences détaillées Ajouter une réclamation 

 

• Ce diagramme décrit les différentes les étapes nécessaires qu’un conducteur doit suivre 

pour ajouter une réclamation d’un nouveau covoiturage. 
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III.6.2.3  Diagrammes des séquences détaillées de la partie Administrateur : 

i. Diagramme des séquences détaillées Ajouter Conducteur 

 

Figure 23:Diagramme des séquences détaillées Ajouter Conducteur 

 

• Ce diagramme décrit les différentes les étapes nécessaires qu’un administrateur doit 

suivre afin d’ajouter un nouveau conducteur et cela après validation de l’authenticité 

des données saisies. 
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ii. Diagramme des séquences détaillées Consulter Conducteur 

 

Figure 24:Diagramme des séquences détaillées Consulter Conducteur 

 

• Ce diagramme décrit les différentes les étapes nécessaires qu’un administrateur doit 

suivre afin de consulter la liste des conducteurs et ses informations. 
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iii. Diagramme des séquences détaillées Consulter la liste des affectations  

 

Figure 25:Diagramme des séquences détaillées Consulter la liste des affectations 

 

• Ce diagramme décrit les différentes les étapes nécessaires qu’un administrateur doit 

suivre afin de consulter la liste des affectations et ses effectuées par les passagers sur 

les covoiturages. 
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III.6.3  Diagramme de classe globale : 

 

Figure 26:Diagramme de classe globale 

 

Ce diagramme de classe illustre toutes les moles d’objets lors de l’exécution du programme. 

On note 6 classes et 4classes associatives : 

• Classe : 

➢ Classe Administrateur : on présente un modèle de tous les informations 

nécessaires pour l’administrateur, comme son identifiants unique (Clé primaire), son nom, son 

prénom, son login et mot de passe.  

➢ Classe Passager : on présente un modèle de tous les informations nécessaires 

pour les passagers, comme son identifiants unique (Clé primaire), son nom, son prénom, son 

login...  
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➢ Classe Conducteur : on présente un modèle de tous les informations nécessaires 

pour les conducteurs, comme son identifiants unique (Clé primaire), son nom, son prénom, son 

login...  

➢ Classe Trajet : On présente uniquement les informations sur le trajet comme vile 

départ, ville arrivée …. 

➢ Classe Notification : Classe qui sert à gérer les informations des notifications.  

➢ Classe Réclamation on présente un modèle de tous les informations nécessaires 

pour l’objet Réclamation. 

➢ Classe Affectations : Classe qui sert à gérer les informations des affectations.  

 

III.7   Conclusion : 

Ce chapitre nous mène à dégager et à définir la notion de covoiturage, Charte du 

covoiturage, Ensuite nous identifions la spécification des exigences, l’analyse de besoins et 

enfin la conception de notre projet. 

 

 



 

 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Chapitre IV 
Implémentation 
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IV.1  Introduction : 

     Notre travail a pour but de faire une application web qui présenter notre simulation du 

covoiturage. 

 Avant de présenter notre implémentation, nous allons présenter les outils nécessaires utilisés. 

IV.2  Les choix techniques : 

 Afin de mener à bien notre projet, nous avons utilisé comme outils de développement : 

 (Maven, Java Développement kit, IntelliJ IDEA, Xamp, bootstrap, springboot) et les langages 

(Java EE, JavaScript, HTML, CSS, SQL) pour développer notre application. 

IV.2.1  Les outils utilisent :   

Maven : Apache Maven (couramment appelé Maven) est un outil 

de gestion et d'automatisation de production des projets logiciels 

Java en général et Java EE en particulier. Il est utilisé pour 

automatiser l'intégration continue lors d'un développement de logiciel. Maven est géré par 

l'organisation Apache Software Fondation. L'outil était précédemment une branche de 

l'organisation Jakarta Project. [31] 

Le Java Development Kit (JDK) : désigne un ensemble de 

bibliothèques logicielles de base du langage de programmation 

Java, ainsi que les outils avec lesquels le code Java peut être 

compilé, transformé en bytecode destiné à la machine virtuelle Java. [32] 

Il existe plusieurs éditions de JDK, selon la plate-forme Java (« Consolidated JDK 15 

Release Notes ») considérée (et bien évidemment la version de Java ciblée) : 

- JSE pour la Java 2 Standard Edition également désignée J2SE. 

- JEE, sigle de Java Enterprise Edition également désignée J2EE. 

- JME 'Micro Edition', destinée au marché mobile. 

 

 

 

https://www.oracle.com/java/technologies/javase/15all-relnotes.html
https://www.oracle.com/java/technologies/javase/15all-relnotes.html
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IntelliJ IDEA : également appelé « IntelliJ », « IDEA » ou « IDJ » 

est un environnement de développement intégré (en 

anglais Integrated Development Environment - IDE) de 

technologie Java destiné au développement de logiciels informatiques. Il est développé 

par JetBrains (anciennement « IntelliJ ») et disponible en deux versions, l'une communautaire, 

open source, sous licence Apache 2 et l'autre propriétaire, protégée par une licence 

commerciale. Tous deux supportent les langages de 

programmation Java, Kotlin, Groovy et Scala. [33] 

 

XAMPP : est un ensemble de logiciels permettant de mettre en place 

un serveur Web local, un serveur FTP et un serveur de messagerie 

électronique.Il s'agit d'une distribution de logiciels 

libres (X (cross) Apache MariaDB Perl PHP) offrant une bonne souplesse d'utilisation, réputée 

pour son installation simple et rapide. Ainsi, il est à la portée d'un grand nombre de personnes 

puisqu'il ne requiert pas de connaissances particulières et fonctionne, de plus, sur les systèmes 

d'exploitation les plus répandus. [34] 

 

  Bootstrap : est une collection d'outils utiles à la création du design 

(graphisme, animation et interactions avec la page dans le navigateur, 

etc.) de sites et d'applications web. C'est un ensemble qui contient 

des codes HTML et CSS, des formulaires, boutons, outils de 

navigation et autres éléments interactifs, ainsi que des extensions JavaScript en option. C'est 

l'un des projets les plus populaires sur la plate-forme de gestion de développement GitHub. [35] 

 

Spring Boot : assure la surveillance des projets de disponibilité basés 

sur http, ssh et telnet. Spring Boot met en œuvre la configuration 

automatique, réduit la complexité de la construction et comprend un 

ensemble complet de kits de développement rapide. [36] 

 

https://fr.wikipedia.org/wiki/Environnement_de_d%C3%A9veloppement_int%C3%A9gr%C3%A9
https://fr.wikipedia.org/wiki/Java_(technique)
https://fr.wikipedia.org/wiki/JetBrains
https://fr.wikipedia.org/w/index.php?title=IntelliJ_(entreprise)&action=edit&redlink=1
https://fr.wikipedia.org/wiki/Licence_Apache
https://fr.wikipedia.org/w/index.php?title=Licence_commerciale&action=edit&redlink=1
https://fr.wikipedia.org/w/index.php?title=Licence_commerciale&action=edit&redlink=1
https://fr.wikipedia.org/wiki/Java_(langage)
https://fr.wikipedia.org/wiki/Kotlin_(langage)
https://fr.wikipedia.org/wiki/Groovy_(langage)
https://fr.wikipedia.org/wiki/Scala_(langage)
https://fr.wikipedia.org/wiki/Logiciel
https://fr.wikipedia.org/wiki/Serveur_Web
https://fr.wikipedia.org/wiki/Serveur_FTP
https://fr.wikipedia.org/wiki/Serveur_de_messagerie_%C3%A9lectronique
https://fr.wikipedia.org/wiki/Serveur_de_messagerie_%C3%A9lectronique
https://fr.wikipedia.org/wiki/Logiciel_libre
https://fr.wikipedia.org/wiki/Logiciel_libre
https://fr.wikipedia.org/wiki/Apache_HTTP_Server
https://fr.wikipedia.org/wiki/MariaDB
https://fr.wikipedia.org/wiki/Perl_(langage)
https://fr.wikipedia.org/wiki/PHP
https://fr.wikipedia.org/wiki/Syst%C3%A8me_d%27exploitation
https://fr.wikipedia.org/wiki/Syst%C3%A8me_d%27exploitation
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IV.2.2  Les Langages : 

J2EE : est l'acronyme de Java 2 Entreprise Edition. Cette édition est 

dédiée à la réalisation d'applications pour entreprises. J2EE est basé sur 

J2SE (Java 2 Standard Edition) qui contient les API de base de Java. 

Depuis sa version 5, J2EE est renommée Java EE (Enterprise Edition). [37] 

 

L'HTML est un langage informatique utilisé sur l'internet. Ce langage 

est utilisé pour créer des pages web. L'acronyme signifie (HyperText 

MarkupLanguage), ce qui signifie en français "langage de balisage 

d'hypertexte". Cette signification porte bien son nom puisqu'effectivement ce langage permet 

de réaliser de l'hypertexte à base d'une structure de balisage. [38] 

 

Le terme CSS est l'acronyme anglais de (Cascading Style Sheets) qui peut se 

traduire par "feuilles de style en cascade". Le CSS est un langage informatique 

utilisé sur l'internet pour mettre en forme les fichiers HTML ou XML. Ainsi, 

les feuilles de style, aussi appelées les fichiers CSS, comprennent du code qui 

permet de gérer le design d'une page en HTML. [39] 

 

     JavaScript : est un langage de programmation (dit "de script") 

interprété par le     navigateur Internet. Le code javascript est inséré dans le 

code HTML des pages web afin de permettre des traitements (calculs, 

animations, ...) qui ne peuvent être effectués par le langage HTML, ces est un langage séquentiel 

réservé uniquement à la mise en forme de documents. [40] 

 

    MySQL : est un système de gestion de base de données (SGBD). Selon 

le type d'application, sa licence est libre ou propriétaire. Il fait partie des 

logiciels de gestion de base de données les plus utilisés au monde.  

MySQL est un serveur de bases de données relationnelles SQL développé dans un souci de 

performances élevées en lecture, ce qui signifie qu'il est davantage orienté vers le service de 

données déjà en place que vers celui de mises à jour fréquentes et fortement sécurisées. Il est 

multithread et multiutilisateur. [41] 

http://glossaire.infowebmaster.fr/html/
http://glossaire.infowebmaster.fr/xml/
http://glossaire.infowebmaster.fr/html/
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IV.3 Présentation de notre application web : 

Nous allons pressentie quelques pages de l’application : 

IV.3.1  Page d'accueil : Elle constitue le point d’entrée de notre application web. 

 

Figure 27:Page d'accueil 
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 Cette fenêtre c’est notre accueille elle se compose de plusieurs Buttons chaque une 

d’elle nous achemine vers une interface par exemple le formulaire d’identification qui va être 

représenté dans le point suivant. 

IV.3.2  Formulaire d'identification :  

L’utilisateur peut connecter en introduisant son Email adress et son Password. 

Figure 28:Formulaire d'identification 

En cas ou l’utilisateur ne possède pas un compte à notre niveau il doit s’inscrire pour avoir la 

connexion l’interface suivant représente cet aspect. 

      Inscription sur notre site : 

Figure 29:Inscription sur notre site 
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IV.3.4  Ajouter Trajet : 

IV.3.4.1  Chargement les informations de trajet : 

 Quand l’utilisateur se connecte il a tous les droits. Cette partie représente l’interface pour 

rajouter un trajet. 

Figure 30:Chargement les informations de trajet 
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IV.3.4.2  Chargement la Localisation de trajet :  

 Dans l’interface de rajoutèrent l’utilisateur peut rechercher un point de départ ou un point 

d’arrive en utilisent le service de google map, sinon il tape un. 

 

Figure 31:Chargement la Localisation de trajet 
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IV.3.5 Modifier le Trajet: 

 Après le rajoutement l’utilisateur peut changer les informations de trajet si il y a un 

changement il peut modifier. 

 

Figure 32:Modifier le Trajet 
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IV.3.6  Supprimer le Trajet: 

 L’utilisateur peut aussi supprimer son trajet. 

 

Figure 33:Supprimer le Trajet 

IV.3.7  L’utilisateur Consulter son profile : 

 L’utulisateur peut aussi consulter son profile. 

Figure 34:Le Conducteur Consulter son profile 
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IV.3.8  Les détaille de trajet: 

 Cette interface représente tous les détails d’un trajet. 

 

Figure 35: Les détaille de conducteur avec son trajet 
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IV.3.9 Consulter tous les covoiturage : 

 Cette interface represente la liste des trajets. 

 

Figure 36:Consulter tous les covoiturages 

IV.3.10 Contacter les Administrateur : 

Si l’utilisateur a une envie de contacter les administrateurs il peut formuler pour nous avoir 

 

Figure 37:Contacter les Administrateur 
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IV.4 Les Avantages de notre application web: 

• Entièrement réactif 

Le thème de notre application web aura fière allure sur n'importe quel appareil, quelle que soit 

sa taille. 

• Fournit des services 

Nous essayons d'aider tout le monde tout en économisant du temps et des efforts aux les 

conducteurs et les passagers. 

• Facile à utiliser 

Opération simple que n'importe qui peut utiliser et ajouter votre covoiturage. 

• Gestion en temps réel d’un ensemble d’offres de covoiturage envoyées par les 

conducteurs et un ensemble de demande émises directement par les passagers. 

IV.5 Conclusion : 

    Dans ce chapitre, nous allons aborder la partie pratique de notre projet qui consiste à exploiter 

le coter technique de notre application web propose. Nous allons définir les différents outils et 

les languages utilise, en puis présenter les interfaces de notre application web, en fin, les 

avantages de notre application web. 
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Conclusion générale : 

   Ce projet fait l’objet de la conception et la réalisation d’une application web Java EE pour la 

gestion du covoiturage en Algérie. Il nous a permis de développer une application web de 

simulation pour la gestion du covoiturage en Algérie. 

En premier lieu, nous avons commencé par une étude théorique du problème à aborder.  

   Dans le premier chapitre, nous avons vu le Modèle-Vue-Contrôleur (MVC), leur principe et 

architecture, Les Composants et l’architectures de Java EE et les API et services Java EE. 

   Dans le deuxième chapitre, nous avons vu la définition et le principe de covoiturage, les 

formes de covoiturage spontané et organisée, Les systèmes opérationnels du covoiturage dans 

le cas statique et dynamique, les avantages et les problèmes techniques de covoiturage. 

    Dans le troisième chapitre, nous définir la notion de covoiturage, Charte du covoiturage, la 

spécification des exigences, l’analyse de besoins et la conception de notre projet. 

   Dans l’étape de réalisation, nous avons sélectionné les technologies les plus adaptées à notre 

choix technique, pour finir par une illustration dès notre application web de de la conception et 

la réalisation d’une application web Java EE pour la gestion du covoiturage, nous avons eu 

l’opportunité de nous familiariser avec les outils récents telles que, Maven, Java 

Développement kit, IntelliJ IDEA,  Xamp,  Bootstrap, Springboot et les langages Java EE, 

JavaScript, HTML, CSS, SQL pour développer notre application. 

   Notre application web est Offre une Entièrement réactif pour fière allure sur n'importe quel 

appareil, quelle que soit sa taille, Fournit des services d’aider tout le monde, tout en 

économisant du temps et des efforts ou les conducteurs et les passagers doivent les utiliser 

facilement. 

Comme perspectives de ce travail, nous proposons pour permettre de disposer le système de 

gestion de covoiturage avec des solutions de recommandation basée sur les algorithmes 

génétiques. 
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